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				La ville de Québec et sa région

				
					À ne pas manquer

					Attraits

					Terrasse Dufferin Cliquez ici

					Château Frontenac Cliquez ici

					Basilique-cathédrale Notre-Dame de Québec Cliquez ici  

					Musée de l’Amérique francophone Cliquez ici

					Citadelle de Québec Cliquez ici  

					Place-Royale Cliquez ici  

					Musée national des beaux-arts du Québec Cliquez ici

					Parc des Champs-de-Bataille Cliquez ici  

					Basilique Sainte-Anne-de-Beaupré Cliquez ici  

					Aquarium du Québec Cliquez ici 

					Restaurants

					Le Saint-Amour, Québec Cliquez ici  

					Chez Boulay, Québec Cliquez ici  

					Chez Rioux & Pettigrew/Le Quai 19, Québec Cliquez ici  

					Laurie Raphaël, Québec Cliquez ici  

					Le Moine échanson, Québec Cliquez ici  

					Battuto, Québec Cliquez ici  

					L’affaire est Ketchup, Québec Cliquez ici  

					Le Clocher Penché, Québec Cliquez ici  

					Nek8arre, Wendake Cliquez ici  

					Achats

					Délices Érable et cie, Québec Cliquez ici

					Boutique Métiers d’art, Québec Cliquez ici

					Boutique du Musée de la civilisation, Québec Cliquez ici

					Sebz Thé & Lounge, Québec Cliquez ici

					Épicerie J.A. Moisan, Québec Cliquez ici

					Érico, Québec Cliquez ici

					Jupon pressé, Québec Cliquez ici

					Benjo, Québec Cliquez ici

					Cassis Monna & filles, Saint-Pierre-de-l’Île-d’Orléans Cliquez ici

					Domaine Steinbach, Saint-Pierre-de-l’Île-d’Orléans Cliquez ici

					Sorties

					L’Oncle Antoine, Québec Cliquez ici

					Dagobert Night-Club, Québec Cliquez ici

					La Barberie, Québec Cliquez ici

				

				La beauté de son site et l’étonnante richesse de son patrimoine font de la ville de Québec [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] une capitale nationale exceptionnelle. La Haute-Ville de Québec occupe un promontoire haut de plus de 98 m, le cap Diamant, qui surplombe le fleuve Saint-Laurent.
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				Cet emplacement joua un rôle stratégique important dans le système défensif de la Nouvelle-France. À cet endroit, le fleuve se resserre pour ne plus faire qu’un kilomètre de largeur. Ce resserrement est d’ailleurs à l’origine du nom de la ville, puisque que le mot algonquin Kebec signifie « là où le fleuve se rétrécit ». Juchée au sommet du cap Diamant, la ville se prête donc très tôt à des travaux de fortification importants qui en font le « Gibraltar d’Amérique ».

				Mais cette place forte n’est pas parvenue à repousser les forces britanniques, qui vont finalement s’emparer de la ville au cours de la bataille des plaines d’Abraham. Or, même après avoir été conquise, la colonie française a réussi à protéger son identité culturelle. Bien à l’abri à l’intérieur de son enceinte, le cœur de Québec a continué à battre et la ville est devenue le centre de la francophonie en Amérique.

				En 1985, afin de protéger et de mieux faire connaître les trésors culturels que renferme la ville de Québec, la seule ville fortifiée de l’Amérique du Nord, l’Organisation des Nations Unies pour l’éducation, la science et la culture (UNESCO) déclara l’arrondissement historique de Québec « joyau du patrimoine mondial », une première sur le continent.

				Par ailleurs, la grande région de Québec [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] constitue la première zone de peuplement rural dans la vallée du Saint-Laurent. Il est donc normal d’y retrouver les vestiges des premières seigneuries concédées en Nouvelle-France et d’y éprouver, plus que partout ailleurs dans la campagne québécoise, le sentiment de l’histoire et du passage du temps. Les fermes s’y révèlent les plus anciennes du Québec, et dans leurs maisons vécurent les ancêtres des familles dont la nombreuse progéniture allait essaimer à travers toute l’Amérique au cours des siècles suivants.
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					La Citadelle et le Château Frontenac.
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				Accès et déplacements

				En avion

				La ville de Québec est desservie par l’aéroport international Jean-Lesage.

				En voiture

				Il est facile de se déplacer en voiture à Québec et dans sa région. Dans le Vieux-Québec, les parcs de stationnement, bien qu’assez chers, sont nombreux. De plus, Vous trouverez des indications routières dans chacun des circuits proposés. 

				En autocar

				La région de Québec est desservie par les transporteurs Orléans Express (terminus de la gare du Palais, 320 rue Abraham-Martin, www.orleansexpress.com). Des liaisons entre Montréal et Québec sont proposées tous les jours et passent entre autres par Trois-Rivières et Sainte-Foy.

				Les autocars de l’entreprise Intercar (800-806-2167, https://intercar.ca) relient la ville de Québec 

				et Sainte-Foy aux régions du Saguenay–Lac-Saint-Jean et de la Côte-Nord. 

				En train

				Le train Montréal–Québec de VIA Rail (durée environ 3h; 888-842-7245, www.viarail.ca) fait un arrêt à la gare de Sainte-Foy (3255 ch. de la Gare) et termine son voyage à la magnifique gare du Palais (450 rue de la Gare-du-Palais), dans la Basse-Ville de Québec.

				En traversier

				Même si vous n’avez pas l’intention d’aller sur la rive sud du Saint-Laurent, du côté de Lévis, offrez-vous un aller-retour à bord du traversier. Situé juste en face du secteur de Place-Royale, le quai d’embarquement est facile à repérer. Au retour, en partant de Lévis, vous serez impressionné par le magnifique panorama de Québec. Coût pour un aller simple : 3,55$ pour un piéton, cycliste ou passager d’un véhicule adulte, 8,40$ par voiture incluant le conducteur et 14$ par voiture incluant le conducteur avec au plus six passagers. Les horaires variant d’une saison à l’autre, il est préférable de se renseigner directement auprès de la Société des traversiers du Québec (877-787-7483, www.traversiers.com).

				Gare fluviale de Québec : 10 rue des Traversiers

				Gare fluviale de Lévis : 6001 rue Laurier

				En transports en commun

				Il est facile de visiter Québec en ayant recours au transport en commun du Réseau de transport de la Capitale (RTC) (418-627-2511, www.rtcquebec.ca), car la ville est pourvue d’un réseau d’autobus qui couvre bien l’ensemble du territoire. Les autobus des lignes Métrobus sont rapides puisqu’ils bénéficient de voies réservées et s’arrêtent moins souvent que les autres autobus. De plus, ils passent à une fréquence d’environ 10 min. Il est possible d’acheter des billets à 3$ chacun (vendus en lot de deux sur carte rechargeable) ou d’opter pour payer 3,50$ en monnaie exacte à chaque voyage. Il existe aussi des cartes d’un jour, deux jours et sept jours proposées respectivement au coût de 8,50$, 15,50$ et 29$.

				Notez que les chauffeurs d’autobus ne vendent pas de billets ou de cartes et ne font pas de monnaie. Le papier-monnaie n’est pas accepté, car la boîte de perception ne rend pas la monnaie.

				En taxi

				Taxis Co-op : 418-525-5191, www.taxiscoop-quebec.com

				À vélo

				Le vélo demeure un des moyens les plus agréables pour se déplacer à travers la ville de Québec en été. Des pistes cyclables et des voies partagées ont d’ailleurs été aménagées afin de permettre aux cyclistes de circuler en toute sécurité dans certains quartiers de la ville. 

				Location de vélos

				L’entreprise Cyclo Services (289 rue St-Paul, 418-692-4052 ou 877-692-4050, www.cycloservices.net) fait la location de bicyclettes (environ 15$/2h). 

				Renseignements utiles

				Renseignements touristiques 

				Centre Infotouriste de Québec : 12 rue Ste-Anne (en face du Château Frontenac), 877-266-5687

				Bureau d’accueil touristique de l’Île d’Orléans : 490 côte du Pont, Saint-Pierre-de-l’Île-d’Orléans, 418-828-9411 ou 866-941-9411, http://tourisme.iledorleans.com

				Bureau d’accueil touristique de la MRC de Portneuf : 185 route 138, Cap-Santé, 844-285-5674, http://tourisme.portneuf.com

				Tourisme Jacques-Cartier : 60 rue St-Patrick, Shannon, 418-844-2358 ou 877-844-2358, http://jacques-cartier.com

				Sorties

				Offertes dans plusieurs boutiques, restaurants et bars de Québec, deux publications traitent de la vie culturelle qui anime la ville : le mensuel Québec Scope Magazine (www.quebecscope.com) et le magazine mensuel Voir (http://voir.ca/quebec), édition de Québec.

				La ville de Québec [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]

				Le Vieux-Québec [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]

				[image: duree]	deux à trois jours

				Attraits

				La vieille ville est divisée en deux parties par le cap Diamant. La section emmurée sur le cap est celle que l’on appelle affectueusement le « Vieux-Québec ». Cité administrative et institutionnelle, elle se pare de couvents, de chapelles et de bâtiments publics dont la construction remonte parfois au XVIIe s. 
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				Une promenade à pied à travers les petites rues pavées du Vieux-Québec demeure un circuit classique indémodable que résidents et touristes peuvent parcourir avec bonheur. Dans la cité, la proximité d’attraits magnifiques, l’atmosphère des cafés ainsi que les arômes et les saveurs des grandes tables sauront ravir les gens de passage. Certes, la beauté du Vieux-Québec s’inscrit intramuros dans ses vieilles pierres, mais également, et surtout, elle apparaît dans la chaleur, l’hospitalité et la courtoisie de ses habitants.

				[image: Direction]	Le circuit du Vieux-Québec commence dans la rue Saint-Louis, au pied de la porte du même nom.

				La porte Saint-Louis [image: Etoile Ulysse], qui se trouvait autrefois au niveau de la rue Sainte-Ursule, fut démolie puis reconstruite sur son emplacement actuel vers la fin du XVIIIe s. Au cours du siècle suivant, elle subit de nombreuses transformations pour finalement acquérir en 1878 l’aspect qu’on lui connaît. Elle constitue, avec sa tourelle en poivrière, une merveilleuse introduction à la visite du Vieux-Québec.

				[image: Direction]	Poursuivez dans la rue Saint-Louis, puis tournez à droite dans la rue D’Auteuil (qui devient plus loin l’avenue Saint-Denis), à gauche dans l’avenue Sainte-Geneviève.

				La maison Cirice-Têtu [image: Etoile Ulysse] (25 av. Ste-Geneviève) a été érigée en 1852 selon les plans de Charles Baillairgé, membre de la célèbre dynastie d’architectes qui, depuis le XVIIIe s., a marqué l’architecture de Québec et sa région. Sa façade de style néogrec, véritable chef-d’œuvre du genre, est ornée de palmettes en acrotère et de couronnes de laurier. 

				[image: Direction]	Poursuivez sur l’avenue Sainte-Geneviève.

				Aménagé pour Charles Huaut de Montmagny en 1647, le jardin des Gouverneurs [image: Etoile Ulysse] était à l’origine le jardin privé du gouverneur de la Nouvelle-France. Un obélisque inusité, qui rend hommage à la fois au vainqueur et au vaincu de la Conquête, les généraux Wolfe et Montcalm, fut érigé dans la portion sud du square lors de son réaménagement en 1827. 

				[image: Direction]	Dirigez-vous vers le fleuve.

				La terrasse Dufferin [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] fut créée en 1879 à l’instigation du gouverneur général du Canada, Lord Dufferin. Charles Baillairgé en a dessiné les kiosques et les lampadaires de fonte en s’inspirant du mobilier urbain installé à Paris sous Napoléon III. La terrasse est l’un des principaux attraits de la ville. Elle offre un panorama superbe sur le fleuve et sa rive sud et sur l’île d’Orléans. La terrasse occupe l’emplacement du château Saint-Louis, fabuleuse résidence des gouverneurs de la Nouvelle-France. Depuis 2011, il est possible d’en visiter certains vestiges.

				Le Lieu historique national des Forts-et-Châteaux-Saint-Louis (3,90$; fin juin à début sept tlj à 10h en français et 11h en anglais; 418-648-7016, www.pc.gc.ca) propose des visites guidées d’une durée de 30 min pendant lesquelles on fait la découverte du rez-de-chaussée du château.

				Le magnifique hôtel Château Frontenac [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse], est l’ambassadeur du Québec le plus connu à l’étranger et le symbole de sa capitale. On le nomma Château Frontenac en l’honneur de l’un des plus célèbres gouverneurs de la Nouvelle-France, Louis de Buade, comte de Frontenac (1622-1698). Il s’agit d’un croisement à grande échelle entre les manoirs écossais et les châteaux de la Loire.

				Terrain d’exercice pour les militaires jusqu’à la construction de la Citadelle, la place d’Armes [image: Etoile Ulysse] devient un square d’agrément en 1832. En 1916, on y élève le monument de la Foi pour commémorer le tricentenaire de l’arrivée des Récollets à Québec. David Ouellet est l’auteur de la base néogothique soutenant la statue dessinée par l’abbé Adolphe Garneau.

				À l’autre extrémité de la place se trouve le Centre Infotouriste (12 rue Ste-Anne), installé dans l’édifice blanc au toit de cuivre qui abritait autrefois l’hôtel Union. Celui-ci fut construit en 1803 pour un groupe de notables qui désiraient doter la ville d’un établissement hôtelier de grande classe.

				À proximité du Centre Infotouriste se trouve une institution touristique traditionnelle : le Musée du Fort (8,50$; avr à début nov tlj 10h à 17h, fin jan à fin mars jeu-dim 11h à 16h, fermé en déc sauf entre Noël et le jour de l’An; 10 rue Ste-Anne, 418-692-2175, www.museedufort.com). Il recrée, par des effets de son et de lumière autour d’une maquette représentant la ville vers 1750, les six sièges de Québec, de la prise de la ville par les frères Kirke, en 1629, en passant par la tristement célèbre bataille des plaines d’Abraham de 1759, jusqu’à l’invasion américaine de 1775.

				[image: Direction]	Remontez vers la rue Saint-Louis.

				L’ancien palais de justice [image: Etoile Ulysse] (12 rue St-Louis) a été érigé en 1883 selon les plans d’Eugène Étienne Taché, auteur de l’hôtel du Parlement, avec lequel le Palais a plusieurs ressemblances. Son style néo-Renaissance française précède le style château comme architecture « officielle » des grands édifices de la ville. L’intérieur est constitué de plusieurs salles dotées de belles boiseries.

				Coiffée d’un toit rouge et revêtue de crépi blanc, la Maison François-Jacquet-Dit-Langevin [image: Etoile Ulysse] (34 rue St-Louis) est la plus ancienne maison (1675) de la Haute-Ville et la seule du Vieux-Québec qui a conservé son apparence du XVIIe s. En 1815, elle est acquise par Philippe Aubert de Gaspé, auteur du célèbre roman Les Anciens Canadiens, nom qui inspira les propriétaires du restaurant qu’elle abrite actuellement (voir Cliquez ici).

				[image: Direction]	Tournez à droite dans la petite rue du Parloir.

				En 1639, les Ursulines débarquent à Québec et fondent dès 1641 leur monastère et leur couvent, où des générations de jeunes filles recevront une éducation exemplaire. Au monastère des Ursulines [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (18 rue Donnacona), avec le départ à la retraite progressif des sœurs, une partie des installations du monastère accueille maintenant les bureaux d’une quarantaine de fonctionnaires municipaux. Seuls le musée et la chapelle demeurent accessibles au public.

				[image: ChapelleUrsulines.tif]

				
					Monastère des Ursulines.

					© Philippe Renault/hemis.fr

				

				Le Musée des Ursulines (10$; mai à sept mar-dim 10h à 17h, oct à avr mar-dim 13h à 17h; 12 rue Donnacona, 418-694-0694, www.museedesursulines.com) présente près de quatre siècles d’histoire de ces moniales, à travers des expositions consacrées à l’éducation des filles et à l’histoire de son bâtiment.

				La chapelle des Ursulines (entrée libre; fin avr à fin oct mar-sam 10h à 11h30 et 13h30 à 16h30; 10 rue Donnacona) a été reconstruite en 1901 sur le site de celle de 1722. On a cependant conservé le décor intérieur du XVIIIe s., le plus ancien qui subsiste au Québec.

				[image: Direction]	Poursuivez dans la rue Donnacona, puis empruntez la rue des Jardins à gauche.

				La cathédrale Holy Trinity [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (entrée libre; mi-mai à mi-nov tlj 9h à 17h; 6$ visites commentées mi-mai à mi-nov lun-sam 10h à 16h30 et dim 12h30 à 16h30; 31 rue des Jardins, 418-692-2193, www.cathedral.ca) est la première cathédrale anglicane érigée hors des îles Britanniques et d’un bel exemple d’architecture coloniale anglaise, à la fois gracieuse et simple. L’intérieur, plus sobre que celui des églises catholiques, fut gratifié de nombreux trésors par le roi George III. Son trône épiscopal est, selon la légende, fait de l’orme sous lequel aimait s’asseoir Samuel de Champlain. Son carillon de huit cloches figure parmi les plus anciens du Canada.

				[image: Direction]	Poursuivez dans la rue des Jardins, d’où vous pourrez admirer la portion piétonne de la rue Sainte-Anne sur votre droite, et l’Hôtel Clarendon puis l’édifice Price, sur votre gauche.

				L’Hôtel Clarendon (57 rue Ste-Anne) est le plus ancien hôtel de Québec encore en activité. Il a été aménagé en 1870 dans l’imprimerie Desbarats (1858). Le restaurant Clarendon, au rez-de-chaussée, est quant à lui le plus ancien restaurant au Canada. Avec ses boiseries sombres au charme victorien, il constitue un lieu évocateur de la Belle Époque. L’hôtel a été augmenté en 1929 par la construction d’une tour en briques brunes où se trouve un gracieux hall de style Art déco.

				Tout en s’inscrivant avec sensibilité dans le cadre du Vieux-Québec, l’édifice Price [image: Etoile Ulysse] (65 rue Ste-Anne) tient de la tradition du gratte-ciel nord-américain. Les architectes Ross et Macdonald, de Montréal, qui l’ont conçu en 1929, ont modelé une silhouette discrète et élancée, surmontée d’un toit de cuivre rappelant le style château. Le hall, autre belle réalisation de style Art déco, est recouvert de travertin poli et de bas-reliefs en bronze illustrant les différentes activités de la compagnie Price, spécialisée dans la fabrication du papier.

				[image: Direction]	Revenez dans la rue des Jardins, que vous emprunterez à gauche.

				Les agréables jardins de l’Hôtel-de-Ville, qui entourent la mairie de Québec, recouvrent un stationnement souterrain et sont le lieu de maints événements populaires pendant la saison estivale.

				La place de l’Hôtel-de-Ville [image: Etoile Ulysse] occupe depuis 1900 l’emplacement du marché Notre-Dame, créé au XVIIIe s. Un monument en l’honneur du cardinal Taschereau, œuvre du Français André Vermare (1923), en agrémente le flanc ouest.

				La première église à occuper le site de la basilique-cathédrale Notre-Dame de Québec [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (entrée libre; lun-sam 7h à 16h, dim 8h à 16h; 16 rue De Buade, 418-692-2533, www.notre-dame-de-quebec.org) fut érigée en 1633 à l’instigation de Samuel de Champlain. Ce temple en bois est remplacé en 1647 par l’église Notre-Dame-de-la-Paix. Puis en 1674, Québec accueille l’évêché de la Nouvelle-France. Mgr François de Laval (1623-1708), premier évêque, choisit la petite église comme siège épiscopal, tout en souhaitant une reconstruction digne du vaste territoire couvert par son ministère. Or, seule la base de la tour ouest subsiste de cette époque. En 1742, l’évêché fait reconstruire l’église en lui donnant son plan actuel, composé d’une longue nef éclairée par le haut et encadrée de bas-côtés à arcades. 

				Lors du siège de Québec, en septembre 1759, la cathédrale est bombardée sans ménagement. Gravement endommagée, elle ne sera réparée que lorsque le statut des catholiques sera régularisé par la Couronne britannique. Les membres de la plus ancienne paroisse catholique au nord de México entreprennent finalement de relever leur église en 1770 selon les plans de 1742. Jean Baillairgé (1726-1805) accepta de se charger des travaux. En 1843, Thomas Baillairgé (1791-1859), fils de François, installe l’actuelle façade néoclassique. Enfin, Charles Baillairgé (1826-1906), cousin de Thomas, dessine l’enclos de fonte du parvis en 1858. Entre 1920 et 1922, l’église est restaurée avec soin, mais, quelques semaines seulement après la fin des travaux, un incendie dévaste l’édifice. Raoul Chênevert et Maxime Roisin, de Paris, déjà occupés à la reconstruction de la basilique Sainte-Anne-de-Beaupré à la suite d’un incendie, se chargent de restaurer l’édifice et de reconstituer les parties détruites. En 1959, une crypte est aménagée au sous-sol pour recevoir les sépultures des évêques et des gouverneurs.

				Fondé en 1663 par Mgr François de Laval, le Séminaire de Québec [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (1 côte de la Fabrique, 418-692-3981) a été affligé par les incendies et les bombardements. Le Séminaire que l’on peut contempler de nos jours est le résultat de multiples chantiers. En face de la porte cochère, on aperçoit l’aile de la Procure, dont les caves voûtées ont servi de refuge à la population de Québec lors de l’attaque de l’amiral Phips en 1690. 

				Le Musée de l’Amérique francophone [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (16$; fin juin à début sept tlj 10h à 17h, sept à fin juin mar-dim 10h à 17h; 2 côte de la Fabrique, 418-643-2158, www.mcq.org/fr/informations/maf) se consacre à l’histoire des peuples francophones en Amérique du Nord. Plusieurs expositions temporaires y sont également proposées.

				[image: Direction]	De retour à la place de l’Hôtel-de-Ville, tournez à gauche dans la rue De Buade.

				Un peu plus loin sur la droite se trouve l’entrée de la pittoresque rue du Trésor, qui débouche sur la rue Sainte-Anne et la place d’Armes. Des artistes y vendent peintures, dessins et sérigraphies, dont plusieurs représentent des vues de Québec.

				
					Rue du Trésor, rue des artistes

					Le nom de la rue du Trésor serait étroitement lié à la Compagnie des Cent-Associés, qui administra la Nouvelle-France entre 1627 et 1663 tout en exerçant le monopole du commerce. Les avoirs de la compagnie auraient alors été désignés de « Trésor ». À l’époque, le bureau de la compagnie était situé rue Sainte-Anne, près de l’endroit où se dresse aujourd’hui la cathédrale Holy Trinity. Pour s’y rendre, il fallait emprunter un petit chemin qui deviendra en 1689 la « rue du Trésor ».

					Galerie d’art à ciel ouvert depuis une quarantaine d’années, la rue du Trésor accueille les œuvres d’une trentaine d’artistes (aquarellistes, graveurs, etc.) et elle est devenue l’un des lieux les plus fréquentés de la ville de Québec. La prochaine fois que vous parcourrez les rues étroites et sinueuses du Vieux-Québec, faites donc un crochet par la rue des artistes : vous y découvrirez un véritable trésor…

				

				[image: Direction]	Revenez dans la rue De Buade, puis tournez à droite.

				L’ancien bureau de poste [image: Etoile Ulysse] (3 passage du Chien-d’Or) de Québec fut construit entre 1871 et 1873 sur le site de l’ancien Hôtel du Chien d’Or, une solide demeure érigée vers 1735 pour un riche marchand de Bordeaux qui fit placer un bas-relief à l’effigie d’un chien rongeant son os au-dessus de l’entrée. L’inscription suivante apparaît sous le bas-relief, réinstallé au fronton du bureau de poste en 1872 : Je suis un chien qui ronge l’os; en le rongeant, je prends mon repos. Un temps viendra qui n’est pas venu, où je mordray qui m’aura mordu. On raconte que le message était destiné à l’intendant Bigot, filou s’il en fut un, qui, outré, fit assassiner le marchand.

				[image: Direction]	Revenez dans la rue du Fort et poursuivez par la rue Port-Dauphin.

				Lors du rabaissement des murs de la ville, le long de la rue des Remparts, le gouverneur général du Canada, Lord Dufferin, découvrit les superbes vues dont on bénéficie depuis ce promontoire et décida, en 1875, d’y aménager le parc Montmorency [image: Etoile Ulysse]. Par la suite, deux monuments y furent érigés, le premier en l’honneur de George-Étienne Cartier, co-premier ministre du Canada-Uni avec John A. MacDonald et l’un des pères de la Confédération canadienne, le second à la mémoire de Louis Hébert, de Guillaume Couillard et de Marie Rollet, premiers agriculteurs de la Nouvelle-France, arrivés en 1617.

				[image: Direction]	Poursuivez dans la rue Port-Dauphin, qui mène directement à la rue des Remparts.

				Suivez la rue des Remparts, qui aligne de vieux canons et d’où vous pourrez contempler la ville au bas du cap. Les belles demeures patriciennes qui bordent cette rue font écran au vieux quartier latin qui s’étend derrière. Ses rues étroites, bordées de maisons du XVIIIe s., valent bien un petit détour.

				[image: Direction]	Remontez la rue Saint-Flavien jusqu’à la rue Garneau, bifurquez à gauche dans la rue Pierre-Olivier Chauveau, puis prenez à droite la rue Sainte-Anne jusqu’à la chaussée des Écossais, sur la droite.

				L’ancienne prison de Québec, érigée en 1808, a été réaménagée en 1868 pour accueillir le Morrin College, affilié à l’Université McGill de Montréal et maintenant renommé le Morrin Centre (44 chaussée des Écossais, www.morrin.org), cette vénérable institution de la communauté anglophone de Québec qui abrite la précieuse bibliothèque [image: Etoile Ulysse] de la Quebec Literary and Historical Society, première société savante au Canada, fondée en 1824. Le Morrin Centre propose des visites guidées (11$; mi-mai à début sept tlj 10h à 18h) de l’ancienne prison et de la bibliothèque.

				[image: Direction]	Poursuivez sur la chaussée des Écossais et tournez à gauche dans la rue Dauphine, puis à droite dans la rue Sainte-Angèle. Prenez à gauche la rue Elgin et rendez-vous au Site patrimonial du Parc-de-l’Artillerie.

				Partie intégrante du Lieu historique national des Fortifications-de-Québec, le Site patrimonial du Parc-de-l’Artillerie [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] (entrée libre; mi-mai à début oct tlj 10h à 17h; 2 rue D’Auteuil, 418-648-7016 ou 888-773-8888) occupe une partie d’un vaste site à vocation militaire situé en bordure des murs de la ville. Le centre d’interprétation loge dans l’ancienne fonderie de l’Arsenal, où l’on a fabriqué des munitions jusqu’en 1964. On peut y voir une fascinante maquette de Québec exécutée de 1806 à 1808 par l’ingénieur militaire Jean-Baptiste Duberger aux fins de planification tactique.

				La visite avec audioguide vous amènera à la redoute Dauphine, un beau bâtiment fortifié, revêtu d’un crépi blanc et situé à proximité de la rue McMahon. Une redoute est un ouvrage de fortification autonome qui sert en cas de repli des troupes. Jamais véritablement utilisée à cette fin, elle sera plutôt à l’origine de la vocation de casernement du secteur. En période estivale, vous pouvez assister en après-midi à une démonstration de tir à la poudre noire.

				[image: Direction]	Remontez la rue D’Auteuil et prenez à droite la rue Saint-Jean.

				La plus récente des portes de Québec, la porte Saint-Jean [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse] a pourtant les origines les plus anciennes. Dès 1693, on trouve à cet endroit l’une des trois seules entrées de la ville. Elle sera renforcée par Chaussegros de Léry en 1757, puis reconstruite par les Anglais. En 1867, on aménage une porte « moderne » à deux tunnels carrossables jouxtés de passages piétonniers. Cette porte, non conforme au projet romantique de Lord Dufferin, est supprimée en 1898. Elle ne sera remplacée par la porte actuelle qu’en 1936.
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